ATLAS ÆT SES COMPAGNONS ONT MREGAFNÉ. LEUR 
SOL + MARIN APRÈS LINE VISTE AU FOND DES MERS 
LLAND UN SAS. LELR PARVENT. L'ASTRONEF DE 
LEURS AMIS ABYS SIENS N'A PAS PU  RECFACGNER LEUR 
PLANÈTE... L S'ST ÉCRASÉ SUR VNE RENTE FLACÉE 
DE L'YMALAYA... 


LE FFANTESAQLE AMP I- 
LE ATTERARIT LES ENFANTS 
SE FRRÉCPITENT.. 


REGARDEZ ‘.. C'EST TOUT 
CE QU'IL RESTE DE L'AS- 


ATOLL paraît le 1° de chaque mois 


| mAIS OÙ SONT LES ABYSSIENS? 


ILS NOUS ONT LANCE UN 
S.O.G. ! 


ALORS , TU ES 


[ÈS SONT : 


ON. 1L Y AUN 
RESCAPE’.. MAIS 
IL À DISPARU! 


ATLAS !/! OÙl: LES ABY - 
SIENS ETAIENT À BORD! 


ON L'A VU DESCENDRE ET IL FAUDRAIT UNE CHAMBRE DE 
SE JETER DANS CE LAC, COMPRESSION / QUI POURRA LA 
LÀ- BAS ! ON IGNORE POUR - RANSPORTER ? 
QUOI ! ON N'A PAS BOUGÉ, " 
IL N'A PRS DONNÉE D'ORDRE! NOUS ! 
PMAONTRE - NOUS OÙ 
ELLE EST! 


LE LAC'L EST 

PEUT- ÊTRE EN- PF 
CORE NINANT!/ VITE, Les 
UN SCAPHANDRE !. ,Æ 


, | | LA VoILA ! vous NY  ARRIVE- 
ra - &. : REZ JAMAIS À TROIS ! 
\ ë ! 


UN SEUL SUFFIRA ! 


LE LOURD CHINDRE EST SOLLEVÉ COMME UN FÊTU DE 
fA/lle.. 


NITE !: NIENS 1JE VAIS TE PORTER! 
DESCENDONS AU 


router tte 
eut we 


LE ROBOT SAISIT ATLAS VÊTV DE SON SCAFHANIRE, 
DANSSES BRAS ET RATTIRAPE ATLAS PLONGE. 

SES COMPAENONS 
QUI DÉVALEAT LE 
AACIER À UNE V1- 
TESSE /NCROYABLE... 


TENEZ 
NOUS PRÊTS 


A QGAÆLQUES MÈTRES 
DE PROFONDELR ; UNE 
FORME /MMOBNE.. 


T-CE 


®; ES 
22 e TR 


PEL APRÈS , LE RESTAFÉ DE 
L'ASTRONESK EST PLACÉ DANS 
LA CYAMBSRE DE COMPRES - 
SION... 


SEULE UNE 
PRESSION EXCEPTION - 
NELLE LE SAUVERA'! 
ON VA LE REMON- 


PEL APRÈS , LA PORTE DE 
LA CHAMBRE DE COMRE- 
SION S'OUVRPE LT. 


LE CYLINDRE EST. PLACÉ 
DANS UN LSASSIN ÉTANHE 
O7) RECRÉE LES CONAT. 
DE VE DES ABYSSIENS …. 


SAUNE ! IL ECT 


ATTENDONS ET 


LAISSE-MO T'EXPLIQUER 
CE QUI S'EST PASSÉ : APRÈS 
LA TERRE , NOUS AMON5S 

PRÉNU UNE... AUTRE ÉTAPE... 


UNE “ei TRÈS LOINTAINE, 
CONSTITUÉE D'UNE GIGANTESQUE 
PLANÈTE QUI TOURNE AUTOUR 

:D'UNE ÉTOILE ,ET D'UNE 
DISAINE DE SATELLITES 
INHABITÉS.…. 


NOS CALCULS LAISSAIENT 
SUPPOSER UNE FORME DE VIE 
SUR CETTE PLANÈTE ; MAIS 

PAS CELLE QUE NOUS Y ANONS 

TROUVÉE / UN PEUPLE DE RO- 
BOTS ! LES HIRONS5/ 


NOUS INE SANONS RIEN SUR 
EUX! NOUS NOULIDNS LES 

INTERROGER UNE FOIS REN - 
TRÈS CHEZ NOUS. IL FAUDRA 
QUE TU LE FASGES, ATLAS ! 
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LS ONT ATTEINT UN 
TRÈS HAUT DEGRÉ DE 
CINILISATION ! NOUS EN ANONS 
INVITES TROIS À NOUS 
- SUIVRE... 


NE ‘NNINTERROMPS PAS ! TU AS 
FAIT UN MIRACLE, MAIS MES 

FORCES M'ABANDONNENT 
ÉCOUTE BIEN! TU IRAS 
SUR NOTRE PLANÈTE... 


L'ORDINATEUR EFFECTUERA LES 
CALCULS ! IL SUFFIRA DE DEMANDER 
VANTRRES "… TU DIRAS ."ANTARES", 
CALCUL POUR NOYAGE - INTERPLANÊTAI- 


"MG ANEC TON SUBNERSI - 
SLE: CE SERAIT IMPOSSIBLE 
ANEC LES DEBRIS DE NOTRE 
ENGIN ET AIDE PAR LES Hi- 
RONS, TV YAS CONS - 
TRUIRE UN PETTIT 


À) STRONEF ! 
l, LA 

A 
AT : 
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OUAND L'ASTRONEF SERA Ts 
TU DEMANDERAS AU CERVEAU ELEC - 
TRONIQUE YALTAIR. 5!" \L TE DON- 
NERA LE CAP. JE... 


A LA MÊME MNEARE LE 
DLOCTELR DUGARNE AENSE 
ATLAS... 


L'ARLYESIEN S'ÉCROULE.. 
LL EST MORT... UN 60SSE 
FORMIDABLE … J'AIMERAIS 


QUE 
NOTRE KING LUI RESSEMBIS! 


j 


LA PORTE DU BUREAU 5 MYRE 


À CET INSTANT... LE MÉDECIN EMBRASSE SA 


SEMME £T SON FILS ET 
._S£ PEPLONGCE DANS SES” 
DOSSIERS... 


ALLONS 
KING r DIS BONSOIR À PAPA ! ET 


IL FAUDRAIT 
UN REMÈDE MIRACLE POUR 
CES MALADIES DE COŒUR'! 


UL EST PLUS DE MNUIT 
QUAND 11 MONTE SE CO - 


JE ME LÈNE IL TRÆESSAILLE. DANS 
TT DEMAIN... UN BROSSA- LA GLACE DEUX YEUX 
GE DE DENTS ET. IMMENSES LF REFARDEN 
FIXEMENT 


UN 


L' TT 5e 


LL AÆESTE FICÉ. L'MAGE 
DES YEUX SE DÉPAACE ET 
SF SUFÆRPOSE À CELLE DES 
SIENS... 


VAE VOIX IMPÉRIEUSE RE - 
TENTIT À SON ORE/LLE... 


SYA AU LABORATOIRE ÉLECTRO- 
NIQUE! TOUT DE 


LLAND LE MÉDECIN SE 
RETOURNE : SON REGARD 
BRILLE D'UNE ÉTRANÇE 
INTENSITÉ .’ 


SUBSVUGLÆ , SOUMIS , LE DOC- 
TELR DUGCARNE SORT DE 

CAEZ LUI. LE LABORATOIRE 
ÉLECTROMQUE N'EST PAS 
LONY... 


V'TU T'EMPFARERAS D 
DES CONTŒENSATEURS DE LA SAL- 
LE 3... 


LE DOCTEUR DUGARNE EST CONNU À LA BASE. 
C'EST LM. DES ME£DECINS OFFICIELS... 


BON SOIR 1: 


DOCTEUR ! 


JE NOUS OUVRE 


° /L PÉNÈTRE DANS LA 
LES GARDES LE LA/S- SALF 3 OÙ LL N'EST 


SENT PASSEZ... JAMAIS ENTRE! 


BONSOIR: DOCTEUR! NLES CONDENSATEURS SONT 
LA... DANS LE PRE - 
MIER TIROIR : 


AU MÊME _INSTANT, LA VOIX Œ L'A GUIDÉ UUS - 
LA ARTE S'OUVRE. QC) LANCE ON ORDRE... 


HÈ/ DUGARNE ! QUE FAI- 
TES- NOUS ICI ? 


POURQUO\  PRENEZ - VOUS 
CE CONDENSATEUR ? 


D'UN GESTE RAPIDE , LE 
MÉDECIN FPANGCE L'OBJET... 


VAS - Y ! FRAPPE - LE ! "1 


NE NOUS VEXEZ PAS.DUGR 
NE, MAIS DEPUIS PLUSIEURS 
JOURS JE NOUS OBSERVE. 
NOUS ANEZ CHANGÉ! NOUS 
ANEZ L'AIR ÉPUISÉ ! 


LE MÉDECIN RENTRE CHEZ UV! CETTE NUIT: LÀ LE DOCTEV, 

L'ÉTRAAEE LUEUR À DISPARU ODRT DIN SOMMEIL AGITÉ. 

DE SES YEUX... ET LE LENDEMAN. !£ N'OSE 
APPROCER D'UN MIROIR. MA 

QU'EST-CE TOUT EST NORMAL... 

QUE JE FAISAIS 7. EST-CE QUE 

JE DEVIENS FOU?7 CETTE VOK.… J'Ai DÙÜ ANOIR DES 
HALLULINATIONS... 


L MAIS À LA FNDE LA CES NALLUCINATIONS 
JOURNÉE ;/ SON ASSISTANT ÉTAIENT M FER 
CR ant] PF CUVE PERS MANDER UNE SEMAINE 

vu DE REPOS AU GÉNÉRAL 


ROLLAND... 
<s 


NOUS SEMBLE2 
NERVEUX: DOCTEUR... VOUS 
ÊTES FATIGUÉ? 


CONFI2LR AU COMMANDANT DE LA NON … A CONDITI 

LASE CE QI LA EST ARRIVÉ EST PHÉNOMÈNE Les . RE 

ON MOMENT DOIULOUREUX POUR SE PAG AVE LQUES 

LE MÉDECIN... x JOURS DE RE : TOUT 
UN VNERTGE , 


J'AVAIS L'IMPRESSION QUE DEUX 

YEUX ME REGARDAIENT DANS LA 

GLACE... QU'UNE NCIX ME DONNAIT 
DS ORDRES... 


C'EST IN- 


SOULAGÉ, LE MÉDECIN LES DEUX YEUX TERRI- 
LENTRE CMEZ LUI. MAIS DEC LES SONT LÀ.….£T SO - 
QU'L SE REGARDE DANS ON DAIN UNE ACTRE MAGE 
M/ROIR.... APPARAÎT: SA 
FEMME ! à 


MADAME DOUGARNE EST DANS 
LE SALON EN TRAIN DE 


(LL SE AÆTO/RANE.. 
PÆRPSONNE’ 


UE 
L'A! POURTANT NUE !._ 
OÙ EST- ELLE ? 


; TU ÉTAIS DANS .. 
L'ENTRÉE TOUT À L'HEURE? DERRIÈRE 
se 


C\EST DRÔLE.. J'AVAIS CRU TE 
NOIR DANS LA @GLACE!’ T ES 


LE VSAGE SOUC/EUX . JE M, LES Al POURTANT PAS 
INVENTÉES CES IMAGES DANS 


MADAME DUCARNE - 
EAIRDE SON MARI S'ELO/- LES GLACES !/ CES YEUX, 
MA FEMME ….. ET CETTE 


QUELQUE TEMPS : DEPUIS 
C'EST PIRE! ILSE 


HIER, 


CE NE SONT PP DES UN REÉFARD AU MIROIR... LE 
HALLUCINATIONS VWSAGE DEF SA FFMAME ES7 
: LÀ ÆENCORÆ UNE RDS. 


/L SE RETOURNE ; AÆNSANT LA VOIR DERRIÈRE LU... PERSON 
NEJ SA LEMME ADPELLE DANS LE JARDIN... 


dd S/ < ME NO, = 
see 2 y LL j 
Pine 


POURTANT L'IMAGE EST ) 
TOUJOURS LÀ! LIMAGE SE MET À PAPLER! 


QU) ES- ” 
“U? POUR PRENDRE UNE TEL- LE NISGAGE QUE TU NOIS EST 
LE RESSEMBLANCE!.. QUE ME CELUI DE LA PERSONNE QUI 
NEUX - TU ? TE TUERA !/" 


SL _ 


LE MÉDECIN SE MET À AUR:- 
LER: IL SAISIT CNW TABOURETE£ET 
LE LANCE CONTRE LE 


NY OUI, POUR TOI, JE SUIS 
LE NISAGE DE LA MORT!!! 


DES PAG PRÉC/PITÉS... 
MADAME DUGCARNE ENTRE 
PANS LA CHAMBRE... 


QUE SE PASSE- T-IL® LE 
MIROIR S'EST CASSÉ 7? 


< 
C'EST MOI QU) L'AI 
CASSÉ 


MO\7.. COMMENT PEUX -TU 
DIRE UNE CHOSE PAREILLE ? 


TO12!7 MAIS POURQUOI ? 


LAIGSE - MOI POSER LES 
QUESTIONS ! TU VEUX ME 
TUER, M'EST-CE PR 7 


JE TAIME DEPUIS DES AN- 


NÉES ! JE N'AIl QUE TD\ ET NO- 
TRE PETIT: KING AU MONDE ! 


CONMENT AS-TU PU IMAGINER 
UNE TELLE HORREUR ? 


7 


JE... dE NE GAS 
: PAS 


C'EST LA FAUTE DE CES NIROÏRS.. 
DE CES YEUX DANS LA ELACE:. 
LS MONT DIT QUE TU PAL LAIS 


JE NE LE SAS MÊME 
PAS. OUBLIE CE QUE JE 
TA DIT LAISSE -MOI / 


MAIS ENFIN, DE 
QUOI PARLES -TU © 


SANS AUTRES EXPLICATIONS, 
LE ii SORT DE CHEZ 
LOt.. 


CE NE SONT PAS DES 
HALLUCINATIONS … C'EST PIRE! 
QUELQUE CHOSE DE 
MYSTÉRIEUX QUI M'ÉCHAPFE ! Re LAN 


À de di 


FR 


En | “+ IT 


L'ALCOOL … OUI, L'ALCOOL 
ME FERA OUBLIER ! 


CETTE CHOSE INCOMPRÉ - 

RENSIBLE ME PERSÉCUTE... 

ME HARCÈLLE.UE LA SENS 
PARTOUT... 


LE DPTEFLR S'INSTALLE 
AU FOND DU FAR OÙ /L 
._ PESTE PLUS D'UNE HEURE.. 


IL LÈVE LES YEUX... 

LÀ -8AS. DANS ONE 
SLACRB. ÉNORME. LE 
WSAGE DE SA FEMME... 


OUI. 
CINATIONS … PRONOO 
LA FATIGUE ! UNE 
BONNE NUIT DE 
SOMMEIL... QUEL - 
QUES JOURS DE 

REPOS … 


DE SIMPLES HWALLU- 
VÉES MAR 


PNA 
re Va 


ENCORE UN IVRO - 
GNE ! IL AVAIT L'AIR | 


DEHORS ! PAS DE BAGARREUR 


ChHEZ2 MOI! 


TT 


LE DOCTEUR  DCAORRNE 
TRAVERSE LA RUE. UNE 
VOITURE ARAPRIVE... 


UIVE FORCE /INMSIBLE CON- 

TIAINT LA CONDICTRICE 2- 

LEVER LA TÊTE... DANS LE 

. PÉTROMSEUR, DEUX. YEUN 
ÉTINCELANTS LA FIXENT. 


LE RÉVERBÉRE ÉCLAIRÆ 
LE WSAGE DE LA ŒON- 
DUCTRICE. SA CEMME'! 


UNE LUEUR ÉTRANGE 
LLUMINE , SOUDAIN,; SON 
REGARD... DEVANT ELLE, 
ELLE N£ VOIT QUE LA 
RUE.  DÉSERTE 


..… UCQU AL MOMENT OÙ 
LUN CHOC WOLENT LA RAMENE 
À LA RÉALITÉ. ELLE 
FREINE., MAIS NW 
HOMME À ÉTÉ HEUR- 

TÉ PAR LE FARE- 

CHOCS ! 


IL ÉTAIT \VRE-MONT! PAS 
ÉTONNANT  QU'IL AIT FINI 
SOUS NOS ROUES / 


ELLE SAUTE DE VOITT - 
RE... DES PASSANTTS 

SE PENCHENT AU -0E - 
SOUS DC MALHECREUX... 


C'EST AFEFREUX.. LA RUE 
ÉTAIT LIBRE ET TOUT A 

COUP CET HOMME S'EST 
JETÉ CONTRE LA NOITU- 


LAISSEZ PASSER .QUE 
LES TÉMOINS RESTÉENT 
ICI! IL FAUT IDENMAER 
CET HOMME ! 


P RASSU - 
RE2 - VOUS, MADAME! 
NOUS N'ÊTES PAS 
RESPONSABLE ! \L 
ÉTAIT INRE ! 


MORT... 


IL EST MORT SUR 
LE COUP’ 


IL EST SORT DE LA 

MALSON COMME UN FOU... 
IL AVAIT L'AIR 
SÉ.. OÙ PEUT IL 


AU MOINS il 
N'A PAS SOUFFERT ! VOUS 
MNOULEZ UN COGNAC ; MA - 

DAME ? 


LEVER 
TRE ? 


GA ALORS |! QUI L'AU- 


NON... MEROQ.... RAIT CRU ? 


JE DOIS REPARTIR.JE 
CHERCHE MON NMR)! 


CET HOMME C'EST LE 
DOCTEUR DUGARNE : 


IL ME L'AVAIT 


LV , PEL, DLUS TADD, 
pe A LINE ONAMBSRE 
D'HOPITA £..… 


LE CHOC À ÉTÉ TERRI- 
BLE... 


J'EN Al NU 
DEVENIR FOUS DANS 
DE CAG PAREILLS !/ 


dE LWI TUE. 
IL L'AVAIT. PREVU.. IL ME 
L'AVAIT DIT! 


RHÉLAS, LE RAPPORT DU LNE FAMILLE ANÉANTIE ! 

PSYCHIATRE ME LAISSE PAUVRE GOSSB.. IL PERD 

AUCUN ESFOIR….. SON PÈRE ET SA MÈRE 
D'UN SEUL COUP! 


SSD 


‘ NOTRE ONCLE DE LONDRES \ 
PRQAULRE A ÉCRIT .VOUS IREZ V\VRE 
AINE.! LA AU MILIEU D DE NOS 
GENTILLESSE COUSINS ! 
DF LA FEM- 
ME DE CYAM. 
BRE NE£ 


PEUT 
COMBLER 
LE VIDE 

QU'/L 
RESSENT.. 


HÉLAS ,MON CHÈRI ,NOS PA 
RENTS ME POURRONT PLUS 
NOUS ACCOMPAGNER ! QUE L 

DRAME CET ACCIDENT 


NOUS NOUS SOUVENEZ DE 
LEUR BELLE MAISON ? NOUS 7 
ÊTES ALLÉ L'ANNÉE DERNIÈRE 


. 


CE N'EST PAS UN 
ACCIDENT ! 


NON :.. 


COMMENT. POUNEZ- NOUS 4 
me PENSER LA "? ; 
T1 
s LT 


Jd [MAMAN AIMAIT TROP 
PAPA. C'EST LA 
FAUTE DES 
YEUX ! 


QUE DITES -NOUS ? ) ON SONNE. À LA PERTE... 


DU CE QUE PAPA RA- 
CONTAIT À MAMAN... 
LES YEUX...VJE NE SAIS 

PAS CE QUE C'EST, MAIS 
C'EST EUX LES RES - 

PONSABLES ! 


SÜREMENT 
OVELQU'UN QUI 
NIENT PRÉSEN - 
TER SES CON- 
DOLÉANCES... 


JE. dE SAIS CE QUE 
TU RESSENS.…. MOI ALS- 
; | St, J'AI PERDU MON 
JE SUIS PÈRE. MOI AUSS\, JE 


CEST TOUT UN GROUPE 
D'ENFANTS... 


ATLAS. ON NOUDRAIT VOIR 
KING . LA NOUVELLE EST 
DANS TOUS LES JOURNAWX! 


SUIS SEUL. MA 
MAMAN 1JE NE 
L'AI JAMAIS CONNUE... 


LES MNOTS NE 
CONSOLENT PAS ! 
ON À ENVIE DE 
RESTER SEUL... 


J'AI EU BEAUCOUP DE 


PEINE TU SAIS, QUAND 
d'Al APPRIS. 


MAIS JE VOLAIS TE \OIR. 
TON PÈRE À ÉTÉ LE SEUL 
AM DU NMIEN..…. ET JE 
L'AIMAIS  REAU COUP ! 


ON ! ATLAS... 
C'EST Si HORRIBLE / 


JE NE NOULAIS VOIR PER- LES OBSÈQUES DC) MÉDECIN 
SONNE.. PARLER À PERSON- ONT LIEU DANS LlAPRÈS- 


NE! MAIS TOI. TU ME 


MIDI . ATLAS ET LES AUTRES 
ENFANTS SONT PRES DE K/NG.. 


JE N'ARRIVE PAS À QUE VAS-TU FAIRE MAIN- 
CROIRE QUE JE NE VERRAI TENANT ? 


PLUS PAP&... NI MAMAN / ALLER VINRE 


CHEZ MON ONCLE À LON- 
DRES.. MAIS JEN'EN 


POURQUOI NE VIENS-TU l... TU NVERRAS ,; C'EST 


PAS ANEC NOUS ? LA TE FORMIDABLE ! 
PLAÏRAIT ? | 


NOUS NOLEZ 
BIEN DE MOI? À BORD 
DU SOUS - MARIN 
DONT J'Bi NU LA 
PROTO DANS LES 


ON A UNE NE EXTRAORDI- 
NAIRE ! PENSE QU'ON A MÊME 
DES ROBOTS 

MAINTENANT … 


NON LON LES A TROUVÉS. 
JE VAIS TOUT T'EXPLIQUEP 
MAIS TU NE LE RACON- 

TERAS À PERSONNE ! 


NOUS LES ANEZ 
FABRIQUÉS ? 


TOUT ÆEN BAVARPDANT ,; LES 
ENFANTS SORTENT DU OME- 
TIÈRE. SEUL BIMBO £ST RESTÉ 
PRÈS D'UN NMONMEQUI PLAURE 
DEVANT LA TOMBE. 


PROURAUO) PLEUREZ: NOUS 7? 
NOUS CONNAISSIEZ LE DOC- 
TEUR DUGARNE *? 


CIÉTAIT PLUS QU'UN MÉ - 
DECIN… UN HOMME DE 
COEUR … CONME ON EN 
TROUNE PEU SUR CETTE 
TERRE !/ 


JE LUI 
ffros LA NIE… MA 
1 NIE ET CELLE DE 


OÙ …. TOUT LE 
MONDE L'AIMAITT ! 


MES ENFANTS ET MO : SOUDAIN , L'HOMME  ÆRORTE 

EÉTIONS CONDAMNÉS"! LA MAIN À SON CMEUR. 

UNE MALADIE TER- /L SAGCRALE À B/MBO... 

RIBLE ,. MAIS IL 

NOUS À CAUNÉS ! QU'ENEZ-NOUS 7 NOUS ANEZ 

ET MAINTENANT L pa 

LA = n 

IL EST MORT ; CE N'EST 

RIEN.. L'ÉMO 


JE NAS RENTRER ME 
REPOSER... MA MASON 
N'EST PAS LOI... VA, 
PETIT .. ET MERCI ! 


COMNE TU ES GENTIL !.… 
Æ N'ABTTE PAS LOIN 


NON’. JE NOUS HEUREUSEMENT / 


ACCONPRAGNE ! 


DIX MINDLTES DE MARCHE. UNE 


| ÆAUVRE MAISON : 
ISOLÉE. À LA LISÈRE DEF LA FORET.. 


. C'EST IC\! 
MES rt SONT AU CCt- 


BON ! ALORS 
JE NOUS RACCON- 
PAGNE JUSQU'A 
LUT ? 


a ——— 


L'INTÉRIEUR : CONTRASTE || LE Pauvres WoOmMME 
AVEC L'EXTÉRIEUR DE LA S'AFFALE SUR LE L/T-.. 
CASANE . C€E N'EST AS. 

LUXUEUX, MAIS H Y A UN GRAND 
M/RPOIR. ET UN TÉLÉPHONE ! 


MERCI PETIT .JE N'AI 
£A TE SURPREND? © PLUS GESOIN DE RIEN ! 


DEAU, : DU DOCTEUR 


BIMBO REFERME LA PORTE DE 
LA CHAMBRE MAIS AC MOME 
DE SORTIR DB LA MAISON... 


JE PRÉFÊRE RESTEK. ON 
NE SAT JAMAIS. S'IL ANAIT 
ENCORE UN MALASE 


IL VA OUVPR ; MAIS SAR- 
FÊTE DE CRA/NTE DE 
RÉVEILLER LE MALADE... 


NON. JE VAIS REGARDER 
PAR LE TROU DE LA 
SERRURE ! 


L'NOMAME S'EST LEVE. IL 
SE DÉSHAB/LLE.. ET SOUS 
SES VÊTEMENTS /L WYyA 
P/EN 


IL NE RESTE PLUS QU'UNE 
TÊTE ET DEUX MANS... QU 
SAPPROCHENT D'UNE 8A5S- 
SINE PLACÉE DANS ON 
COIN ! 


== 33 =— 


LES MAINS SE FROT — 
TEANT L'UNE À L'AUTRE 
ET DISPARAISSENT PEL À 
PEL... COMME LE VSAGE 


ELEKTRON APPELLE : ELEK - 
TRON A DES NOUVELLES ? 


S NOUS T'ÉCOUTONS ! QE 
SAIS-TU ? !! 


ln 


LA 


À 


| 


| 
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B/MBO SAPFRÇOIT TOUT À 

COUP QUE LKRMO/RE DANS 

LA CHAMBPE ÆST OUVER. 

TE, QUIL NY À QU 

MIROIR À L'INTÉRIEUR... 
LN MIROIR OÙ AP. 
PAPAISSENT SOUDA/N 

Ÿ. DEUX YEUX! 


LES TROIS WIRONS SONT 
SUR LA TERRE ! DÉTENUS 
PAR PLUSIEURS TERRES - 
TRES / J'EN AA PRIS UN ! 
J'ESFÈRE RETROUVER LES 
AUTRES ET LES ÆANÉANTIR 
APRÈS ANOIR DÉCOUVERT 
LES MRONS ! 


E= pue na DE NOUVEAL LE SILENCE.… BMBO 
LES DÉTRUIRA|! NOTRE 
SÈCRET NE DOI 
PAS ÊTRE NVIQË ! 


S AFADLE... 


IL PARLAIT 
DE NOUS. IL 
NEUT NS 


AU MOMENT DE PRENDRE LA 
AUITE, BIMBO REFENSE AU 
TÉLÉPHOKE .! CREZ LES LANDI . LES ENFANTS 
ALERTONS AE aie LÆ RETOUR DE 
ATLAS !… A CINQ ON SAURA ….. 

SE DÉFENDRE / 


» 


TE NOILA ENFIN ! 
NENEZ NITE, K OÙ ES-TU PASSÉ ? 
C'EST 
URGENT. AU CIMETIÈRE, 
|PRENEZ LA PETITE ROTE 
A DROITE... À UN KILO® 
MÈÊTRE NOUS 


NVERRE2 
UNE CABA- 
NE PRÈS 


NENEZ TOUS! BIMBO 
A L'AIR EN DANGER! 


FIN DE 4 EPISODE LE MOIS PROCHAIN LES TRO/S ROBOTS. 
= 95) = 


" 


NE HEUREUSE 
COINCIDENC 


th. 


QUELLE FORCE ! 
IL À ARRACHÉ LA 
MITRAILLEUSE / 


MÉTÉORE TIRA DE 
TOUTES SES FORCES... 


= 


SS Mer Î 
CRACK , = . 


…£7 D'UN MÊME  GESTE.. 


ns 


AN A4AA 4H | 


LE RAPT EST RATÉ, 
MESSIEURS / LE PROFESSEUR 
\ BATSON RESTERA DANS 


20N PAYS / 


te VW 


SU UNSS 
ENSNE = NU 


PARFAIT ! CES SOLDATS 
VONT REMETTRE LES 
RAVISSEURS AUX AUTD- 


ON DIRAIT 
LE PROUFES - 


PEU 
APRÈS, 
UNE 
AUTO CHEN /LLE 
SUR G/S SAIT 
SUR LA 
ROUTE... 


Se 
ta 
7 
yott 4 


MERCI {SANS VOUS , JE UE VOUS EN PRIE; PROFESSEUR’ 
DISPARAISSAIS À DITES. - MOI 
% q PLUTOT, OÙ 
VDS RAVIS - 
SEURS VOUS 


PRISONN/ER 5 EAMMENAIENT! 


AUX 
NOV VEA UX 
VENUS 
ET... 


nf. 


ILS FARLAIENT D'UN SOUS - TV: (BON! JE VOUS 
MARIN QUI ATTEND DANS LA V7 QUITTE... 


BAIE DES MOUETTES ! 


… MA AMISS)ON) N'EST —/f FANTASTIQUE ! UN JOUR IL FAU- 
PAS TERMINÉE -: RE à 


DRA QUE CE, GARÇON M'EX-, 
PLIQUE D'OÙ IL SORT UNE 
FORCE  PAREILLE / 


V4 ÿ TRO! UARTS 
MA/S SON SECRET : MÉÊTÈCRE é ee me LA  -—- : 

NE DEVA/T LE DÉVOUL£ER À 11 
« VENIR L'AGENT DE POLICE 


PERSONNE ; MÊME P45 A LN : 
AT RILEY! 
SAVAAT / VE 
ES au Re 
US A a 
LIT RE 
rl LL 
ZT 
LA MONTRE 


MAGIQUE , ON 
LE SAIT, NE LU! 
PROCLRAIT UNE 
FORCE SUR HU - 
, |MAME QUE 

4 À DEUX HEURES 
| 242 JOUR! 


Tr 1e 


£EFFAÇANT 
LE TEMPS 
ET 
L'ESPACE y 
MÉTÉORE 
A£R/VA 
Là APRÈS 


LA 
BA/£ 
DES 
MOVETIES... 


FE 


LS LE 


« 


4 " C'Y 
X  - s E 
à\ SOUS - MARIN ! ee 
\ ALLONS VOIR = 
As 05 LIN 


a “a 


L'ÉCUIPAGE NE POUAIT SE 
Det PRE GONE DOUTER DE LA PRÉSENCE LE 
. MÉTÉORE... 
PAREZ A FAIRE 
SURFACE !. C'EST 
L' MEURE ‘ 


=, 49 — 


NX 


Ce 
NL 


/ 7 


x NS * à ee N N s 4 
SRNENS D N\ we \ 
AN Li 
NW R \. 


NN VS \ 
PANNASE °° 


S 


CC 
T 
[Ta] 
& d 
Q 
pa 


‘ 


, AU CAMP, 
S£ FASS£E-7- 


\L FAUDRA 


OPÉRER UNE DIVERSION 


si: S 


LE SOUS- AAFARIA/ 


SANS EIRE VU: 
£€A TOMBE BIEN 
DANS 
PANIQUE … 


LA 


POUR ME CHANGER 


SS 
NX ù K N 2 K KR ke 


ges MO voa 


ARRACAA LE SUBMERSI- 


LA MER... 


| 
| 
| 
| 


MÊTÉORE 
BLE À 


|. 


DROIT SUR LE 


CHAM 


P_ MAINTENANT 


OW MONTE ! 


7 JE VAIS OUVRIR 


E NOUS ARRIVE - 
L' ÉCOUTILLE / 


æ) QU 
A TL 


LA 


PEL  Ÿ QUOI? Le AMUSANT , NON ? 
APRÈS... DANS CING MINUTES, 
TU SERAS 
En ARRÊTÉ / 


PEU APRÈS ; LEZ SOUS -MAR/N 
ARA/VA/IT. AU-DESSLS DU CAMF 
D'ENTRA/NEMENT... 


MER Vs 
BONTÉ DIVINE / UM SOUS - 
MARIN VOLANT! 


J NON Z.LÂHE = 
OÙ VE TIRE : PE 


MAS C'EST 
UA POSSIBLE 


SI JE VOUS 


LACHE , VOUS 
FAITES UN PLON- 
GEON DE MILLE 
MÈTRES !/ 


RQ PANIQUE 
CE N'EST 

CP me PAS UNE 
An ÿ# =" /\VASION! 


ne 


Wiautuautgnt 


— = 


sun MD Se 


IL Y À DES POLICIERS. 1! QU'ILS 
ARRÊTENT CES HOMMES ! ILS 
TROIS DEVAIENT EAMENER LE 
SECONDES PROFESSEUR BATSON 


PLUS TARD , 
IL FAISAIT 
DESCENDRE 
L'£QUIPAGE... 


AUCUN RISQUE ! CE SOUS- MARIN 
N'AVAIT PAS LE DROIT DE RÔDER 
DANS LES EAUX ANGLAISES’ IL AURAIT 
ETÉ INTERCEPTE TÔT OÙ 7ARD 


= 


ZT ON RISQUE DE 
Z- { PROVOQUER UN 
— INCIDENT Di- 
PLOMATIQUE ! 


MISSION TERMINÉE ET 
MAINTE NANT … D CCU PONS -NOUS 
DU SORT DE L' AGENT RILEY/ 


TIENS / CETTE 
CABINE TÉLÉ - 
PHONIQUE ME 
pOQ DONNE UNE 
A IDÉE 
É: 


| 


MÉTÉORE 
APPELA LE 
CAMP 


D'ENTRANEMENT … 


CE DOI ÊTRE LA PANIQUE LUN ADIUDANT DÉCROCAA 


LA - BAS VA MA “ 
F” RS OU\? UN MESSAGE DE LONDRES 7 
à | L'AGENT MICK RILEY DOI] RENTRER 
LE BUREAU DD IMMÉDIATEMENT / 7Æ£S 
COMMANDANT ,; S'IL 
VOUS PLAÎT / 


Pour’ 11 ÉTAIT TEMPS .JRILEY, ON VOUS 
MA MONTRE SE RÉCLAME A LONDRES 
ï|] 


MÊÉTÉCRE 
RETOURNA 
7OUTE 
ALLURE 
AU CAMP 
FOUR SE 


DÉCHARGEAIT ./ VOILA VOTRE BILLET DE 
TRAIN / 


| 


fl 


CHA/VEER … 


— 48 1 


UNE DEMI-HEURE PLUS ZARD.] | LE LENDEMAIN TE 
ue SAR/AT DE . 

UN PEU DE REPOS NE , = 

ME FERA PAS DE MAL MON DIEU” C'EST LA OÙ 

CE STAGE M'A | MICK FAIT SON STAGE ! 
É C'EST BIZARRE TOUT 


AU CR! 
DE 
SURPRISE 
POU SSÉ 
RL MARY ; 
LE SERGENT 
MEREDITH 
A CCOURUT... 


voDS \CI ? 


MICK N'EUT 
PAS LE 
TEMPS DE 
RÉPONDRE... 


? 


mr MT — 


il 
PCT Vas |: 
A TERRE 


all 
Il ! 


WL 


LA DÉFLAGRATION DÉVASTA TOUTE LA PIÈCE... 


TON RTS, 


VOUS ? 


, 


PAR BONMEUR , PERSON” 
NE N'ÉTAIT BLESSE: 


ee  (, e 
soie 


QU A PU FAIRE 
3 CA 7. £T 
/ POUR QUO! ? J” 
{ 1" L L 


\ 
Ra 


LA 


GARS ATTAQUENT LES 
MAGASINS 7RACY. 


ÉTEIGNEZ CE FEU / VOUS, RILE?, 
RETROUVEZ-MOI CES 
SCÉLERATS / 


MEREDITH 

LANÇAIT 
DES 

ORDRES... 


d'SERGENT : JE 


VAIS ESSAYER... ZA 


MICK BONDIT j ES d 
DANS LA RUE... ; ir à, SE SAUVER PAR LA! 


MAS UNE MORRIS NOIRE HY/- 
Pare 2112 X/ JE SUIS VIEUX, 
MAIS MA VUE EST 


HÉLA S 
LE Sn 
dé : ous 7 MÉTÉORE D'AGIR ’ 
COMMISSARIAT HEUREUSEMENT 
AVAIT QUE J'AI LAISSÉ 
SAUTÉ MON ÉQUIPE MENT 


AU VESTIAIRE / 


ss DT tre 


‘A LA MÊME 
HEVRE 
AUX 
GRANDS 
MA GAS INS 
TRACY... 


COFFRE : ON car 
QUE TU AS VINGT EE 
MILLIONS EN 

ESPÈCES ! 

FAIRES MARCHENT Æ 

LA VEILLE DE NOËL: 


QUELQUES 
(NSTANTS 
PLUS 7ARD.. 


SOIT SORTI / OÙ 
ON T/RE DANS NN 
LA  FOULE 


MAIS LES 

VOLEURS 

GRIMPÈRENT À, 17 
VERS TA A 
LÉ | 


TOIT... ; | TA w \ À lus 
+ | ie À 


V 


ÿ 


D CET à 
P IMBÉCILE NOUS 
CROIT DANS LE MAL! 
ALDRS" QU'ON VA S'ENFUIR 
PAR LA/ 


are OÙ rË 


AU COMMISSARIAT, MICK S'ÉAIT 
CHANGÉ ET RÉGAIT SA 
MONTRE MA - 
GIQLE... 


ÎL'IMMEUBLE EN ŸET ATENDRE | 


CIMYANTIER EST LES AUTRES / 
VIDE ON N'A 


C'EST GAGNÉ! 
PLUS QU'A S'Y 
CACHER ! AÎÈE 


| Loite (e=C 2 ul 


14 
H 
Le 


Li 7 NAUR 


L'FAUT_ TROU- 4 
VER _CETTE/ VOTRE : 
ET D'ARORD SURTIR 
D'ICI.. DISCRÉ- 

TE MENT / F 


À 


PANIQUE 
PROVOQUEE 
PAR 
L'EXPLOSION 
DE LA 


GRENADE 


T RISQUES EN LAÏSSANT 


MON IPN DANS ; 
S'ÉCL/PSER 


SANS ÊTRE 


QUELGUES /NSTANTS PLUS TARD, /L 


DÉCOUVRAIT LA MORR/S NO/RE MAIS... 


or 1) … st | 
: À ie Ve. ‘ 
M DEUX 


HOMMES 


LE ONT me fi. 


4 


LS ONT VOLÉV ILS AVAIENT PEUR QUE LA 
MA VOITURE ‘..) LEUR SOIT REPÉRÉE 


ue AT VENEZ AVEC MOI 4 
Je ” & de vw Dé 724 - 
Lab. + ANS 
EN NEY D : 


Ve os at... 


A. > * e 
S “ 
k 


MÉTÉURE 
SL VOLA 
TOUT LE 
QUARTIER 
ET 
SOLDA/N... 


7€ UESTION ! ; 
= ALLEZ M'AI- 
DER À RETROUVER |: 


VOTRE 


__ : - 


LS SiE 
MERCI . | 
m AVEC VOUS JA) 
GAGNË UN TMS) = 
RES 


PRÉCIEUX / 


À | 


TURE / 


AU MEME 
MOM EN7, 
MÊTÉORE 
FONEA IT 
SUR LA 
VOITURE... 


VO YA/ENT 
LEURS COM - 


IL DÉPOSA LE PROPRIÉTAIRE 
DU VEHICULE ET REFARTIT... 


AU COMMISSARIAT DE 
PODL STREET : DANS 


RENDRA VOTRE \01- 


BLOGUES DANS 
L'IMMEUBLE , 
LES VOLEURS 


PLICES D/5 FA ° 


DAN/S + L'/MMEUBLE ENV CONS - 
TRUCTIOIV, LES VOLEURS GOET- 
7TA/ENT LA RUE... 


= fVOILA SID ET TED’ 
ON N'A PLUS QUA 


DESCENDRE .’ 


| } } ! 


w ff 


RICHES : LES 
GARS ! 


LIVRONS CES DEUX-LA À 
MEREDITH. ILS LES 

ARRÊTERA POUR VOL DE 
VDITURE ET ATTAQUE 
LA GRENADE / 


OH...0H 
QU'EST CE?. 


AU SECOURS : 
IL NOUS A 


PE 
QUI SONT 
CES TLOIS - LA ? 


SZ 
—* 
al 


VOILA LES 
HOMMES QUI 
ONT LANCÉ LA 
GRENADE ; SER- À 


COMMI/SSAR/AT 
DE 


| VOUS ÉTIEZ 
AD COU- 
POOL 

STREET... 


IL Y A PIRE :HÉLAS/ VOICI LE DIREC- 
TEUR DE LA MAISON TRACY: LA 

Fo GRENADE ÉTAIT UNE DIVERSION POUR 
A PERMETTRE L'ATTAQUE DE 
GN COFFRE 


rt 
v LA 


QUI. TROIS  , 
HOMMES MASQUES ! 
ILS ONT EMPORTÉ 


3 | NN 20 MILLIONS ! 


TROIS , VOUS DITES ? ENVOYEZ ,DU RENFORT 
VE LES A) VUS. À L'IMMEUBLE EN 
CHANTIER PRÈS DES 
MAGASINS TRACY! 
ON VA.LES 

ARRETER ./ 


pat 
‘VDS ORDRE SN 
MÉTÉORE 


Nù 


= S 2 


: __ (DE QUOI TE MÊLES- 
A & lt | : TU / 701) ? 
L'ARR/VÉE KE 
DE 
L'AONMMIE 
VOLANT LES 
BANDITS 
OUVRIRENT 


ÿ'. 


CA 
4 
LL: 
4 
dé 


T AVEZ AS5EZ | 
| JOUÉ ; LES GARS 1 


.… QU'IL  LANWSA DE TOUTES SES FORCES SUR LES TIPEURS.. 


| 24 ET VILA’ 
BRAVO : MÉTÈDRE ! QUAND 
ILS SE RÉVEILLERDNT .,ILS 


SERONT SOUS LES 
*. VERROUS ! 


— 


UP) 


l = ny 
ln, =} /f 


5 Sa 


| VOILÀ VOTRE ARGENT 
: MONSIEUR LE DIRECTEUR! 
PEU APRÈS = BL TOUT S'EST BIEN PASSE! 
DEVANT er «| 
LES 
MAGASINS 
TRACY... 


DÎTES … MÉTÉORE … J'ORGANISE UNE FÊTE DE NOËL | 
POUR LES ENFANTS DU QUARTIER … VOUS 
NE VOUDRIEZ PAS. 


…. FARME LE DÈRE 
NOËL VOLANT ? 
OUI: J'AI UN PEU 


ET MÉTÉORE PASSA VNE HEURE PARMI 
LES GOSSES ÉMERV£E/LLES... 


NC UN QHOURRA | POUR 


MÉTÉORE ! NOTRE 
BIENFAITEUR 


ENTRE - TEMPS AU C0M- 
MISSARIAT DE POOL STREE 


OÙ EST PASSÉ 
RILEY 7 J'AI 


NOËL OÙ PAS, 
IL VA AVOIR 
DES ENNUIS ! 


LA FÊTE TERMINEE » MÉTÉVRE FIT WWE SORTIE SPETTA- 
EULA/RE... 
Oh! UN C'EST 
HOMME INCROYABLE / 
VOLANT ! 


* 


lue 


ane 


Sd 


. 7 
L'/' 


se JW MON UNIFORME 
a DANS UN PLACARD ! 
51 QUELQU'UN LE 
TROUVE , ON VA DÉCOU- 
VRIR MA DDUBLE 
IDENTITÉ / 


DEVANT LE COMMISSARIAT, DES OUVRIERS DÉCHARGA/ENT 
DU MATÉRIEL POUR REFARER LES DÉGÂTS. 


É/ ON NE DIT PAS » 
| ME VOIR ENTRER . 


1 


| 


Il 
/L SAISIT 
DES 
PLANCHES 
ET UNE 
BÂCHE ET 
FENETRE 
L'INTÉRIEUR … 


RILEY N'EST PAS LA? 


J'A/ BESO/N 


VITE. LE 


SERGENT 
S'ÉNERVE 


MÉÊTÈORE FILA JUS - 
QU'A LA RESERVE 

ET SE CHANGEA EN 
QUATRIÈME V/TESSE... 


SAUVÉ JE CROIS !/ 
rs 


LE 


M 

LES 
PLANCHES 
S'ÉCROLLE - 


A 


QUI À LAISSÉ ÇA Y EST! JE 
CES PLANCHES ICI? SUIS PERDU ! 


Au: RILEY 


JE..JE CHERCHAIS DES 
FEUILLES DE PAPIER, 
GERGENT / F3 


HEU...BIEN 


MU] —ouyours EN TRAIN DE FER- 
ou SERGENT !/ 


DRE DU TEMPS PENDANT QUE 


/ MÉTÉORE CAPFTURE LES VOLEURS 
( A VOIRE PLACE! FILEZ DANS AAON 
pneus TT _ BUREAU ! 


ji A ( 


CE JACOR SKRATZ FAISAIT 
PARTIE DE LA BANDE !/ INTERPOL 
RÉCLAME SON  EXTRADITION ! 
VOUS LE RAMÈNEREZ EN 

AVION DEMAIN 1: RILEY./ 


QUOI, CE FRELUQUET COMME ESŒRIE ? }/ PAUVRE MICK/ POURVU 
ON VA BIEN LU, QU'IL S'EN SORTE / 
S' AMUSER! + PR ni : 


(Co) 


4 
a 


' / D'UNE SEULE MAIN, CETTE ESPÈCE 
de | DE GORILLE POURRAIT M'ÉTRANGLER ‘ 
REeNTRrs | MIEUX VAUT EMPORTER MA 

CHE 1 | TENUE DE MÉTÉDRE 
PRÉPARER 
SES 


BAGAGES... 


DANS LAVON RU] FON - 
LAIT VERS L'ELROFE, L'ES: 
CROC INTERNATIONAL NAKRE - 
7A/T PA5 DE  PLAJSANTER…. 


ATTENDS UN PEU \NEMANGEZ PAS 
MA MAIN ! VO- 


SE s n° L/MRE SANDWICH 
K_VAS VOIR! 


A L'AUBE LE LENDEMAIN... 


NE LE LAISSEZ PAS S'ÉCHAPPER, 
RILEY... ÇA VOUS COÛTERAIT 
; MER ! 
pren ae 
NX 


/ 


il, 


LA 


Vhe À 


OUF! VOICI LES GENDARMES / JE VAIS 
LEUR CONFIER MON PRISONNIER / 
cf Fc - ee 


LA POLICE : 
LOCALE * 
ATTENDAIT 
SUR 
L'AÉRODROME... 


PUIS RALENTIT QUAND VAE FOURGONNETIE ME LA POLICE N'ÉTAIT 
DE t'AFROPORT PASSA DEVANT EUX MAIS 
SOLDA/N … = RE 


BON SANG !.. 
LS ONT D/S- 
LA RL 


MON  FRISON- 
NIER, MAINTE- 
NANT !/ 


= DO == 


Les COMPLICES DE SKRA7Z JUB/LA/ENT... 


DANS LA CAMIONNETTE ; CAMIONNETTE S'ENFONÇAIT DANS 
LE GANGSTER LROCAE - MONTAGNE … 

TAIT LES MENOTTES 

QUI L'ENCAA ÎNA/ENT 

À MICK... 


PAS DE RÉSISTANCE A 7 E a HE si 
OÙ JE T'ENVOIE À ES DÙ M'EMMENEZ- 
DROIT AU CIEL / À : AT + VOUS MISÉ - 


FAIS PAS PEUR 1: 
SKRATZ .’ TOT OU TARD, 
JE TE LIVRERAI À 
POLICE / 


= OÙ > 


ON SE DÉBARRASSE DE LA CAMIONNETTE / 
LA ROUTE EST DANGEREUSE CN HIVER... 
ON VA PRENDRE LE 
ÆFUN/CULA/RE ! 


£A DONNE LE VERTIGE , HEIN ? SI 
JE N'ÉTAIS PAS SI CONTENT ; JE 
TE JETTERAIS PAR-DESSUS 


RIS DONC! MONA 
HEURE V/ENDRA 


ADMIRE MA FORTERESSE ’ 
D'ICI,ON ORGANISE DES 
ATTAQUES DANS TOUS LES 
PAYS D' EUROPE /_ ET 

CE ANGLAISE QUI M'A CONFIÉ 


A UN AVORTON COMME 


EE 
El 
ON TE LA/SSE 


LE PATRON TIENT 
UNE CONFÉRENCE 
EN BAS/ 


D 


ee D 


BRAVO! PRESQUE *VINGT- QUATRE HEURES 
QUE JE NE M'EN SUIS PAS 
LLE EST RECHARGÉE 
T PRÊTE À M'EMPDRTER / 

æ, 


MAG/QLE … 


QUEL A PIC 
VOILA POUR OUDO! 
SKRATZ ÉTAIT SI 


SÛR QUE JE NE 
M'EcHAPPERAIS 
PAS ? 


MICX  ENEILA Ÿ J'EMPORTE MON UNIFDR- 
ME’ JE N'AI PAS L'IN-, 

TENTION DE REVENIR: 44 

DANS CETTE CELLULE / -1ÿ 

T# 


l HE 
Ir . | ALT 


PEU APRÈS, 

UNE FORCE 

EXTRAORD/MAIRE 
ENVAHIT 

TOUT LE 

CORPS DE 
MIC 


IL ÉTAIT TEMPS ; JAI À 
ENTENDU DES RAS 


S 22 
DANS LE  ŒULOIR / [ss k 


I 
1 BARREAUX SONT 
ARRACHÉS COMMENT 
A-T-IL Far? 


y) Ni 
QU au À qe 


mx $ | Q L: » CG S se - € : F 

MÉTÉORE PARTI ! CE CRÉIN À VOULU S'ENFUIR!/ET IL EST 

AVA/T RA/SON... | TMBÉ PANS LE. A 
+ [/ MAIS LES 


BON DÉBARRAS ! |: TROIS SECONDES PLUS 

LE FATRON A / AT: Fe. 7TARD, MÉTÉORE PASSAIT 

EU TORT DE £: . pe À L'ATAQUE.. 

L'EMMENER À. CZ 

' VOILA DEUX MERVEIL - 
LLEUX_PARE “BALLES / 


aan: QUI EST ET 


3 LES 
TIRE; y 
D à 1ÿ 


f ALLEZ AVOIR UNE : 
SURPRISE » MES- 
SIEURS / 


DE BOUCL/ERS ,; LES DEUX ARMURES 


> TL 
Cd 
> 
&, 


DEVNRENT MASSUES.. G 
NE VE Re 


QT PA mawrenanr: 
MÉTÈDRE 5E LANÇA DANS LE VIDE ET 
FRAPPA … 


MAL LES COUPS DE FEL AVA/EN, 
ATT/RÉ D'AUTRES HOMMES ARMÉS.. 
+ - NUL «ff 
QUI C'EST? D'OU n + 
SORI- IL ? e 


SARATZ QU/ 
CONNA/SSA/IT 


LONDRES 


MÉTÉORE ” ni à F 7 
ÉTAIT SA/S/ 
DE 


PANIQUE … 


ATTENTION : LE PLANCHER 
— S’EFFONDRE! 
ie Fe 
PERDRE 2 
UNE - 
SECONDE, ; 


à 


PEU APRÈS, LE CHEF DE LA 
BANDE PRENA/IT LA ÆFUITE EN MAIS MÊTÈURE SE LANGÇAIT 
FUNICULAURE... DÉJA À SA FOVRSUITE. 


FE. ELA \ 
li Dia 


\OUAMAIS TU NE ME LIVRERAS 
À LA JUSTICE’ 


SARATZ 
PRIT PEUR , 
MAIS LA 
PANIQUE 
LUI AIT 


MANQUER 


PET APRÈS, MÊTÉCRE DETA - 
CHA/T LA  CAB/NE.. 


TU TE SOVIENS DE CONDRES ? 
DE LA GRENADE DANS LE CM- 
MISSARIAT 7? TU VAS PAŸYER » 


es 


_— D 
VOILA JACOB SKRATZ... LE 
GANGSTER QUE VOUS ATTEN- 


DIEZ / LE RESTE DE LA 
BANDE EST AU CHÂTEAU 
AU REVOIR : MESSIEURS / 


LA: POLICE 2: 
PARFAIT ! 


MINT Y 


LE LENDEMA/N, AU COMM55A RIAT 


DE POOL STREET.. MNT 
ru res Li 


CROYAIS QUE VOUS AUVIEZ ÉTÉ ENLEVÉ 

A L'RÉROPORT DE DACHENSTEIN, 
PAR LA BANDE  : = 
DE SKRATZ 


TRES VITE, METÉURE QUITTAIT 
DACHENSTE/N... 


VOL DIRECT PCUR LONDRES 12, 
DEMAIN MATIN ,L'AGENT à 
MICK RILEY DDIT _ = 
REPRENDRE SON ,/ 

SERVICE’ 


DENT! MAIS J'AI PL 
ÉCHAPPER À MES 
RAVISSELRS .’ 


Re omattihéée _) SR 
Y S'ÉTONAMA ENCORE LNE FOIS... 


C'EST  ÉTRANGE ; MICK.. AU MOMENT 
MÊME OÙ VOUS DISPARAISSEZ , 
MÉTÉORE ENTRE EN SCÈNE ET 
CAFTURE TOUTE LA BANDE ! C'EST 
CURIEUX … A4 
A 


Très “NII 
LE : : CURIEUX 1) 


7/ DISONS QUE C'EST LE 
AMEUREUSE CDINCIDEN CE 


\ 


\ 


N\ 


NN 


N 


6ème ÉPISODE QQn [ef 


Z |L9 TERRE SL p 


SCÉNARIO DE MARIA 
DESSINS DE MAT SET 


RÉSUMÉ : 


LE MARQUIS DE CAL484S, 
COUSIN DU GOUVERNEUR PE 
VERA-CRUZ, VEUT REMERCIER 
PE VYRAC ET SABREDLR POUR 
LA FAÇON DONT LS SE SONT 
DÉBARRASSÉ DES PIRATES... 
LE MARQUIS, SA FILLE ET 
LES DEUX HÉROS SONT REÇUS 
AU PALAIS... MÉLAS, SABREDLR 
EST RECONNU PIR UN 
MARCHAND D ESCLAVES 
DE VYRAC ET SABREDLR SONT EMMENÉS DANS UNE 
PLANTATION OÙ SE TROUVENT DÉJÂ DES ANCIENS 
PIRATES …. DON FÉLIPE, QUI DIRIGE LA PLANTATION, EST 
SECONDÉ PAR UN HOMME CRUEL : PEDRO MEXICANOS... 
S'ABREDLUR 
PRÉPARE UNE 
ÉVASION AVEC 
SES AMIS 
LE NAVIRE DU 
MARQUIS DE 
CALABAS ENVOIE 
UNE BARQLE 
POUR RECLE/LL/R 
LES ÉVADES AU 
MOMENT OÙ 
CEUX-CI VONT 
ÊTRE REJONTS 
PAR LES HOMMES 
DE DONW FÉLIPE. 


e_ur 


ARRIVÉS À BORD, DE VYRAC ET ; 
SABREDUR ONT ÉMMENÉ DON| |, STE; 
FÉLIPE AVEC EUX... LE PIRATE UN RÉQUIN 
SE DEBARRASSE DE 
L'ESCLAVAGISTE … .. 


TOT OÙ TARD, 
JÆ ME 
VENGERAI / 


—… . 


? a WW fl 
= ON SE RETROUVERA .!.… 


MA VENGEANCE SERA 
TERRIBLE ! : 


——— 
— 
=. 


MES AMIS …. 
QUITTONS CET 
ENDROIT 
SINISTRE !. 


SOUS LA RISÉE GÉNÉRALE, L'ESPAGNOL 
NAGE ÉPERDUME NT 
VERS LA RIVE … 


RABAUS DE RATERNELEMENT. 
LA LANCE A tro ET BOUCANIE 
ar vo » FÉTENT JOYEUSEMENT 
D'UNE IX FORTE... LEUR SUCCÉS … 


QU'ON METTE 
EN PERCE UNE 
BARRIQUE DE 

WN DE CASTILLE 


EN à 


Pi 
= . 


NOUS NOUS RETROUVERONS , 

BOUCANIERS MAUDITS !.. 

DUSSÉ -JE VOUS RECHERCHES 
DANS VOS 


A PRENDRE PIED 
-] SUR LA PLAGE 


= TÙ —= 


MON CHER COUSIN LE GOUVERNEUR 


NE DOIT PAS DÉCOLERER DEPUIS 
HON INCARTADE DE VERA-CRUZ. 
INUTILE JE SONGE À 
TT RAMENR LE CHARGE. 
NUIT MENT D'ÉPICES QUIL 
Il /2AVA/T PROMIS … 


DO COMMENT OSE-T-IL 


LE MARQUIS DE 
CALABAS A ue 


VYRAC ET 
SABREDUR DANS 
LE CHATEA 


MES AMIS... JE SUIS 

TRÈS HEUREUX DU 
SUCCÈS FINAL DE 
VOTRE EXPEDITION … 


ARRIÈRE 


U IL N'EN VA PAS 
DE MFÈME DE 
MES AFFAIRES . 


PE TOUTE 

FAÇON … «JE NE 
RETOURNERA/ 
PLUS JAMAIS 
À VERA-CRUz ! 


.. ET À ue ARE. 
SES NAVIRES DOIVENT 
PE RRHÉREER, POUR 


ME PENDRE A 
PLUS HAUTE 
VERGLE … 


LA 


MON SORT. MIFIPORTE … JE DEVAIS LA LAISSER COMME 
PEU... CEST CELUI DE DAME DE COMPAGNIE À LA 


FEMME DE MON COUSIN. LE 
MT INQUIËTE … c ENEUR 
NECn JUTEUR ME “he 
L'AVAIT CONFIÉE .… 


LT Eu 
£T. DUT NC, LIESSIEURS. JE VOUS 

PEUT T-ELLE Pre VOUS 
FINI Page FAIRE 4 HEUREUX CÉPOSER se UNE 

MARIAGE AVEC UN RICHE DE VOTRE CHOX.., 

PLANTEUR… 4 3 1 , 
MA NIÈCE 
EST 


SANS FORTUNE... 


Vous N'Y FENSEZ A | AU MÊME MOMENT. LA 
F4S 2? VIGIE DU GRAND HUNIER 
SNATE D’ mise APPELLE 
TEL QUE VOUS 
NE DoIT P4S 
SE RENDRE … 


ES TROIS HOMMES \ CELA NE 
DE LA VIGIE... 


ONT ENTENDU L APPEL CN ME DIT RIEN 


DEUX VOLES 
|, PARTRIBORD ? 


US BATIENT LE FAÏTES-VOUS LÀ. 
PAVILLON. ESPAGNOL F ARABE! LA 7 


CE DOIT ETRE LES 
EMISSAILES DE 


E GOUVERNELE£ 


SORTIR POUR DE 
DONNER SES ORDRES | 
IL SURPREND SA NIÈCE] 
DERRIÈRE LA PORTE...| 


POUR 
L'ESPAGNE .’. 


AU MÊME MOMENT 

LES ESPAGNOLS FONT 
UN MOUVEMENT 
STRATÉGIQUE … 
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EYCUSEZ-MOL MON ONCLE: .: 
MAIS J' A) ENTENDU TOUTE 
VOTRE CONVERSATION... 
JE NE VEUX PAS RETOURNER 
À VERA-CRUZ.-. REPARTONS 


- NOS L, 


Alt Fi \ 1? 
hulst 1! 412 


LA: CHOSE EST 

BEAUCOUP PLUS COMPLIQUÉE QUE 
TU LE CROMS, FILLEITE … DES MILLIERS 
DE LIEUES NOUS SÉPARENT DE LES: 


CAPITAINE :. 
NE PERDONS PAS DE 


TEMPS ” LES DEUX VOUIEES À 


MANCŒEUVRENT POUR NOUS  Ÿ 


TES 
SABREDUR INTER VIENT 
ÉNERGIQUE MENT 17 —— 


= 


CE GABIELZ 
VOUS APRAN. 
Z VOS AFFAIRES 
DE FANILE PLUS 
7ARD.... POUR 
S L'INSTANT … 


CE SONT DES 
NAVIRES DE / 
GUERRE ARMÉS : LS NE 
LEUR JAUGE SR ré POUELONT 
NE NOUS CHERCHER Syke 
£s FONDS ROCHEUX … 
WREZ'À LA 


DE SON CÔTÉ, DE VYRAC NE RESTE PAS INACTIF 
ET DONNE SES ORDRES 
NB: 


AU MÊME 
INSTANT... 
PSAS 14 É 
7 \ PA ——— © TOUT LE 
Y /ZONDE AUX/ 
S 1 4 COLAGES 
HISSEZ TOUTES 

& (ÈS LES VOLES! 


Ms 
Fu 


= JUNE VOUPRAIS FAS 
: LS ENVOIENT TP ne APR 
LEURS COULEURS … RS une 
AURAIENT - ILS L'INTENTION pr 
D'OUVE!R LE FEU © ]| 2£ LESSAGNE EsT 
ENVOYEZ LES 

TRES !. . 


ESPAGNOL ? 
CE 


JL ACCEPTE 
LE COMBAT! 


TENUS A DISTANCE - 
PAR LEUR TIRANT 
D'EAU, LES DEUX NA- 
IRES ESPAGNOLS AT. 
TENDENT L'ACCIDENT 
QUI METIRA 
L'APVERSAIRE À 
” LEUR MERCI... 


MAL SABRE DUR, TOU- 

A LA BARRE, SEMBLE 
OUÙER DES ROCHERS #2 
BANCS DE , 


QUINZE 3 
 [82ASSES / 


SUR LES NAVIRES CETTE CÔTE EST DES 
ÉPAGNOLS, ON PLUS DANGELEUSES ‘ L FAUT 
S'IMPATIENTE..{ QUE CE SOIT LE D/ABLE LUI. MÊME 
QUI TIENNE LE GOUVERNA/L 
N_ POUR PASSEL OÙ UN 
POISSON LA/SSELRAIT 
SES ÉCAILLES ! / 


MAIS UNE TOLNADE SE ||DE SON COTE SABREDUR, 


M PLEPARE ‘.. /L FAUDRA | INQUIET, VOIT MONTER LES 
BIEN QU LS PRENNENT\INUAGES À L'HORIZON. 


S/ CETIE SATANÉE 


[3 S'AS NE 
} N JFMPÊTE POUVAIT 


LP TO 


PPT 


= CHIPS! 
Cr Li 


POUR TOUTE REPONSE, UNE 
GROSSE GOUTIE VIENTS ECRA - 
SER SUR SON VISAGE... 


FISTON ‘ PLRENDS 
CE GOUVERNAK . 

JE VA/S AUX , PIÈCES... 
& UISQU US 
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COMBAT, 115 
L'AURONT ./ 
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74 AS RAISON, 
SABREDUR .… NOUS 
NE POUVONS PLUS ÉVITER 
L'AFFRONTEMENT ./ 


AVEC SURPRISE, LES PEUX 
NAVIRES ESPAGNOLS 
VOIENT UDAIN LEUR. 
ADVERSAIRE CHANGER 
SON CAP,ET LEUR 
FONCER DESSUS …. 


YANT CONFIÉ LA BARRE À VyRAC. DETAS QUEZ LES 
SABREDUR HURLE SES ORDRES, PIÈCES À TRIBORD 
COMME IL LE FERAIT SUR SON ET À 8ABORD .!. 
HISSEZ TOUTES 
JEs_, 
VO/LES . 


POUSSÉ PAR UN 
FORT VENT AR - 
RIÈRE, LE NAYIRE 
FONCE LIT- 

TÉRALEMENT A 
SUR SES € _/ 


CEUX-CI, SURPRIS, TENT 
BARRER LA ROUTE mile 


LE CAPITAINE SÉTONNE … SANS SOUCI DES ÉCLAIRS 
. pre JIET DES TROMBES D'EAU, 
A CE NAVIRE LES BOUCANIERS 
EST COMMANDÉ LA2 UN DÉPIOIENT TOUTES 


FQU.!. JAMAIS LES VOILES... 
A MÂTURE NE TIENDRA ff … . 
À, PAL UNE TELLE D, 


TEMPÊTE .‘. LITE 
CL LL à 
2 PS 
JE 
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NV I D 7 


NAVIRES NE _SONT PLUS 
LQUES ENCABLURES … 


QUIQUE 
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Due . 
L ON 

DOA2Z 

seuse® À 


Hs RE 


DES SABORDS, UNE 
VOLÉE DE MITRAILLE 
PART DANS UN 


MAIS À LEUR TOUR, 
LES HIDALGOS 


SUR LES NAVIRES ESPAG NOIS 
C'EST LE DÉSARRO! ... LES 
VERGUES ET LES MÂTS., 
SECTIONNÉS, 
W: S'ÉCROULENT.. 


FUMÉE DE LA PREMIÈRE 

DECHARGE DE LEUR AD. 

VERSAIRE, LES ESPAGNOLS 
AJUSTENT MAL 


GC: PAR LA TEMPÊTE ET LA 


pere POUSSÉ PAR UN VENT = 
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= 
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FURIEUX, LES 
ESPAGNOLS VEULENT 
ORGANISER LA POURSUI 


MAIS LES 
RAVAGES CAU- 
SÉS DANS 


7 
N Eur MATURE 
NE LEUR 


FACILITENT 
K PAS LA 
AN MANŒUVRE 
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PENSES PAS... APRÈS AVOIR EN. 
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SERONT PLUS EN VUE, 


NOUS REMETTRONS LE CAP SUR 
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VONT NOUS LAISSER DU RÉPIT FP . 


QUANT À RETOURNER À TORTUOA. TU NY 
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sa Vi Le 


EE ME SUIS 

FAIT DES os eee 
ENNEMIS EUR 
PARMI LES —— / ñ 

PIRATES LES ù 


PLUS CÉLÈBRES 


FAITES MOI CONFANCE JE VAS VOUS 
EMPIENER DANS UN PAYS TOUT NEUF... - 


TOUT LE : 
MONDE NOUS RENIE ... 
POURTANT, L FAUDRA - MAINTENANT, 


BIEN TROUVER UN 


TOUT LE MONDE 
PORT D'ATTACHE … sie: 


ILANT BON VENT, DANS LE CHAÂTEAII ARRIÈRE. 
F LE NAVIRE A PRIS LES COMPAGNONS 
LE CAP NORD.OUEST... DE SABREDUR L'INTER. 
ROGENT SUR SES 
INTENTIONS ne 


.. NOUS METTIONS À SAC LES CÔTES 


C'EST TOUTE 
UNE HISTOIRE … OU MEXIQUE EN REMONTANT 


IL YA QUELQUES VERS LE NORD, AS 4 


ANNÉES, AYANT CONCLU NAVIRE. TROP EN POINT] 
UNE CHARTE PAR. WT ISOLÉ ET PRIS EN PASSE PAR 
DŒUX GAL/ONS 


TIE AVEC L'OLONNAIS.. 


CE DERNIER ÉTAIT 


FONÇANT DROIT E 
SUR LA CÔTE. JE SI LARGE QU'ON 
N'HÉSITAÏ PAS EN APERCEVAIT 
A M'ENFONCER A PEINE LES 
LANS l'ÉSTUAIRE DEUX RIVES... - 
DUN FLEUVE.. 


LA NAVIGATION N'EN ÉTAIT PAS MOINS .… CRAIGNANT DE S'ÉCHOUER SUR 
DANGEREUSE, ET ÿ & 6 gi UN FOND DE SABLE, LES NAVIRES ES. 
50% ECS D'ARBRES 
CHARRIÉS PAR 
LE COURANT... 


C'EST AINS! QUE 
NOUS JETAMES L'ANCRE 
DANS UNE RÉGION 
INCONNUE . 


CERTAINS DE MES 
COMPAGNONS S'Y PLURENT 
S/ BIEN QUUS 

S'Y ÉTABLIRENT.….. 


es 


MOI ET QUELQUES AUTRES 
REPLRÎHES LA MER... 
11 M'ARRIVE PARFOIS DE LE 
REGRETIER... C'EST SUR CETTE 
TERRE BÉNIE 


A LOUVOYÉ À LA 


| s'iouvors LE NAVIRE 
RECHERCHE DE 
Du 


RÉSOLUMENT, LE NAVIRE 
ENGAGE DANS L'ESTUAIRE 
QUI S'OUVRE DEVANT LUI. 


LORGNEITE, SABREDUR 
TE MINUTIEUSEMENT LA CÔTE. 


NOUS Y SOMMES .!.. 
VOILÀ L'ESTUAIRE 
DU FLEUVE .…. C'EST BIEN 
LUL AVEC SES LARGES 
BANCS DE SABLE... /L 
VA FALIOIR TROUVER. 
LE CHENAL !.. 


DES HEURES DURANT. LE GALION 
RE LE COURS 
LHMONEUX DU FLEUVE … 


SABREDUR A REPRIS LA 
BARRE ... SON REGARD 
RESTE FIXE SUR 
LE AGE... 


LE NAVIRE 
PPROCHE … 
UNE RICHE VÉGÉTATION 
APPARAÎT AUX YEUX 
ÉBAHIS DE LÉQUIPAGE... 


LE YAISSEAU À ETÉ 
APERÇU DE LA RIVE ET 
DES QUES VIENNENT 
x SA RENCONTRE... 


PEU APRÈS, L'ANCIEN 
Fr % RARE FLIBUSTIER ÉTREINT SES 
NAÎTRE LES NOUVEAUX COMPAGNONS RETROUVES.., 
ARRIVANTS... 


HEUREUX 
TOUS vous 
REVOIR... 


LE NAVIRE JETTE L'ANCRE, ET, SANS 
D LES ns PIRATES INVITENT 
LES NOUVEAUX ARRIVANTS À VISITER 
LEUR ROYAUME... 


és QE cs 


SABREOUR EST ÉTONNÉ DU 
CHANGEMENT SURVENU DEPUIS 


SON DÉPART... 


EST ENTHOUSIASME 


Z 
A 
JE CROIS, MA NIÈCE, QUE NOUS VENONS 
DE DÉCOUVRIR UN PAYS NEUF 
QUE J ADOPTE LR ns 
FUTURE PATRIE PUISQUE … 


DE dia LE MARQUIS 


RIEC pre É ADMIRENT + 
ÉTATION 

LUXUBIANTE QUI 

LES ENTOURE. 


Fu 
L.. NOUS NE POUVONS 
LÉTOURNER 


CONSULTÉS,LES MATELOTS DU NAVIRE 
T DE S'ÉTABLIR 


ESPAGNOL DÉCIDEN 
EUX AUSSI DANS CE 


# 


MES 
FÉLICITATIONS, 


Ÿ | A FAUT ESPÉRER QU'UN PRNECE SERA + 

JOUR" CETTE MAISON ABRITERA tANTÉE ET 

VOUS COMBLERIEZ 
SES VOIX 


LES PLUS. 
CHERS... 


SUET Ph OUAIS JE 
VOUS RENDRE VISITE 
UN SOIL .’.. 


| A AE KN\ à 


NN 


SUR LES EAUX DÜ 
MISSISSIPI, LE GALION DÉ. 
SAFFECTÉ SCINTILLE DE MILLE FEUX … 


nn OT 


LA COLONIE FÊTE — TANDIS QUE DE SON 
LES FIANÇCAILLES =>] CÔTÉ, SABREDUR 
—__|DE LA NIÈCE DU —= CÉLÈBRE JOYEUSEMENT 
MARQUIS ET DE L'ÉVÉNEMENT AVEC 
VYRAC … SES COMREROE à 
ROUVÉS … 
‘ É R 
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